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agriculture et surtout leurs districts fructicoles qui produisent les fameuses pommes 
de la Nouvelle-Ecosse. La côte de l'Atlantique est profondément indentée de 
nombreux et excellents havres dont plusieurs offraient jadis des ports d'attache 
splendides et des mouillages sûrs aux flottes de pêche. La province est encore un 
centre florissant de l'industrie de la pêche. En raison de l'affleurement de certaines 
de leurs couches de houille, sur la côte, les ressources minérales de la Nouvelle-
Ecosse sont parmi les premières qui aient été exploitées au Canada. Cette abon­
dance de houille fait encore de la Nouvelle-Ecosse l'une des p r i n c i p a l provinces 
productrices de charbon du pays. Elle a, de plus, de vastes régions de formations 
aurifères et d'importants dépôts de gypse. 

Nouveau-Brunswick.—Avec une superficie totale de 27,985 milles carrés, le 
Nouveau-Brunswick peut être comparé à l'Ecosse dont Ja superficie est de 30,405 
milles carrés. La province est de forme très compacte et presque rectangulaire, sa 
profondeur ne dépassant guère sa largeur. Sa conformation est généralement on­
dulée et à bas relief. Dans la moitié sud-est de la province l'élévation du terrain 
ne dépasse pas généralement 500 pieds au-dessus du niveau de la mer, excepté une 
étroite lisière dans le sud où se trouvent les hautes terres bordant la baie de Fundy 
à l'est de Saint John. Dans le nord-ouest l'élévation est en général de 500 à 1,000 
pieds au-dessus du niveau de la mer et atteint sa plus haute altitude, 2,690 pieds, 
au nord-est de Grand Falls, dans le comté de Northumberland. Le fleuve Saint 
John, qui prend sa source dans la province de Québec et dans l 'Etat voisin du Maine, 
est un cours d'eau d'une beauté caractéristique et auquel sa longueur de près de 
400 milles donne une certaine importance. Le nord-est de la province renferme de 
vastes étendues de terre appartenant encore à la Couronne et couvertes de futaies 
de bois marchand de grande valeur. La baie des Chaleurs, au nord, le golfe St-
Laurent et le détroit de Northumberland, à l'est, la baie de Fundy, au sud, et la 
baie de Passamaquoddy, au sud-ouest, fournissent à cette province un littoral très 
étendu. Il y a au sud-ouest un groupe d'îles appartenant à la province et dont les 
plus importantes sont celles du Grand Manan, de Campobello et les îles de l'Ouest, 
Le Nouveau-Brunswick a été appelé le pays le mieux arrosé du monde. De nom­
breuses rivières y donnent accès aux vastes régions boisées de l'intérieur et à un 
grand nombre des plus attrayants paradis de chasseurs et de pêcheurs du Canada. 
Bien que les ressources forestières soient l'une des caractéristiques économiques les 
plus importantes de cette province, il se trouve dans les vaUées et les vastes plaines 
du littoral de grandes étendues de riche terre agricole. Les régions houillères de 
Minto, dont la production a été modérée pendant plusieurs années, donnent depuis 
quelque temps des signes de réveil. La province produit également une quantité 
limitée de pétrole et de gaz nature). 

Québec.—Le Québec pourrait bien être considéré comme une province mari­
time, grâce au fleuve et au golfe St-Laurent, à l'Atlantique, et au détroit et à la baie 
d'Hudson, qui baignent ses côtes dans l'eau salée sur une longueur de plus de 2,700 
milles. Outre une étroite lisière de terre entre le St-Laurent et la frontière inter­
nationale et celle du Nouveau-Brunswick, le Québec s'étend depuis le fleuve St-
Laurent et la rivière Ottawa jusqu'au Labrador et au détroit d'Hudson, soit à plus 

_ • L'isotherme d'une température moyenne de 60° Farenheît en juillet est généralement reconnue comme 
la limite nord de la production économique des céréales. 
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